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Voici quelle est la question finale: « Est-ce que je désire voir ce que j'ai nié parce 

que c’est la Vérité ?  
 

Pourquoi la question finale est-elle si importante ? La raison vous dira pourquoi. 

C'est la même que les trois autres questions, excepté dans le temps. Les autres sont 

des décisions qui peuvent être faites, défaites puis refaites. Mais la Vérité est 

constante et implique un état dans lequel les oscillations sont impossibles.  

 

Vous pouvez désirer un monde que vous gouvernez, qui ne vous gouverne pas et 

vous pouvez changer d'idée. Vous pouvez désirer échanger votre impuissance 

contre du pouvoir, puis perdre ce désir alors qu'un petit scintillement de péché 

vous attire encore. Vous pouvez aussi désirer voir un monde sans péché puis 

laisser un « ennemi » vous tenter d'utiliser les yeux du corps et changer ce que 

vous désirez.  

 

Dans le contenu toutes les questions sont la même puisque chacune demande si 

vous voulez échanger le monde du péché contre celui que voit le Saint Esprit. 

Parce que c'est cela que nie le monde du péché, donc ceux qui regardent le péché 

nient le monde réel.  

 

Mais la dernière question ajoute le souhait de constance dans votre désir de voir le 

monde réel, de sorte que ce désir soit le seul que vous ayez. En répondant oui à la 

question finale, vous ajoutez la sincérité aux décisions que vous avez déjà prises 

face aux autres. Parce que c'est là seulement que vous avez renoncé à l'option de 

changer à nouveau d'idée. Quand c'est cela que vous ne voulez pas, tout le reste est 

répondu.  

 

Pourquoi pensez-vous ne pas être certain que les autres questions ont été 

répondues? Serait-il nécessaire de les poser si souvent si elles l'avaient été ? 

Jusqu'à ce que la dernière décision ait été prise, la réponse est oui… et non. C'est 

parce que vous avez répondu « oui », sans vous apercevoir que ce oui signifie       

« pas non ».  
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Personne ne décide contre son bonheur. Mais il peut le faire s'il ne sait pas qu'il le 

fait.  S'il voit son bonheur comme toujours changeant, un jour ceci, le lendemain 

cela, et maintenant une ombre évasive attachée à rien, il décide vraiment contre 

lui-même.  

 

Un bonheur élusif, autrement dit un bonheur dans des formes changeantes qui 

bascule selon le temps ou le lieu est une illusion qui n'a pas de signification. Le 

bonheur est constant puisqu'il est atteint en rejetant le souhait de l'inconstant.  
 

La joie ne peut pas être perçue sauf à travers une vision constante. Et une vision 

constante peut être donnée seulement à ceux qui désirent la constance. Le pouvoir 

du désir du Fils de Dieu reste la preuve qu'il a tort celui qui se voit lui-même 

comme impuissant.  

 

Désirez ce que vous voulez et vous le regarderez en le pensant réel. Une pensée ne 

peut qu'avoir le pouvoir de libérer ou de tuer. Il n’y a pas une idée qui peut quitter 

l'esprit du penseur ou le quitter sans qu’il en soit affecté.  Est-ce à dire que les 

pensées sont dangereuses ?  

 

Pour les corps oui, elles le sont. Les pensées qui semblent tuer sont celles qui 

enseignent au penseur qu'il peut être tué. Ainsi il meurt à cause de ce qu'il a appris 

et il va de la vie à la mort, l'ultime preuve qu'il valorisait l'inconstant plus que le 

constant.  

 

Bien sûr qu'il pensait vouloir le bonheur. Pourtant il ne le désirait pas parce que le 

bonheur est la Vérité et par conséquent le bonheur doit être constant. La constance 

de la joie est une condition tout à fait étrangère à votre compréhension. Pourtant, si 

vous pouviez ne serait-ce qu'imaginer ce qu'elle doit être, vous la désireriez même 

si vous ne la comprenez pas.  

 

La constance du bonheur n'a pas d'exception, ni aucun changement. Le bonheur est 

inébranlable comme l'est l'amour de Dieu pour sa Création. Sûr dans sa vision 

comme l'est son Créateur dans ce qu'Il connaît, il regarde chaque chose et il voit 

que c'est homogène.  

 

Dieu ne voit pas l'éphémère parce qu'il désire que toute chose soit comme Lui-

même et c’est ainsi qu’Il la voit. Rien n'a le pouvoir de confondre sa constance 

parce que son propre désir ne peut pas être ébranlé.  
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Le bonheur vient à ceux qui voient que la question finale est nécessaire à toutes les 

autres questions et que la paix doit venir à ceux qui choisissent de guérir plutôt 

que de juger. 

  

La raison vous dira que vous ne pouvez pas demander le bonheur de façon 

inconstante. Parce que si ce que vous désirez vous le recevez, et si le bonheur est 

constant, alors vous avez besoin de le demander une seule fois afin de l'avoir pour 

toujours.  

 

 Et si vous ne l'avez pas toujours, étant donné ce qu'il est, c'est que vous ne l'aviez 

pas réellement demandé. Nul n'échoue à demander quand il désire quelque chose 

dont il croit détenir la promesse du pouvoir de lui être donné.  

 

Il peut avoir tort dans ce qu'il demande, où il demande et quoi. Mais il demandera 

parce qu'un désir est une requête, c’est une demande pour quelque chose, faite par 

quelqu'un à qui Dieu Lui-même ne manquera jamais de répondre. Dieu lui a déjà 

donné tout ce qu'il veut réellement.  

 

Mais ce dont il est incertain, Dieu ne peut pas le donner puisqu'il ne le désire pas 

tant qu'il reste incertain et le don de Dieu est incomplet à moins d'être reçu. Vous 

qui complétez sa Volonté et qui êtes son bonheur, vous dont la volonté est aussi 

puissante que la sienne, -- un pouvoir qui n'est pas perdu dans vos illusions, -- 

pensez soigneusement pourquoi vous n'avez pas encore décidé comment vous 

voudriez répondre à la question finale.  

 

Votre réponse aux autres questions a rendu possible de vous aider à n'être insane 

qu'en partie. Pourtant, c'est la question finale qui demande réellement si vous 

voulez être totalement sain. Qu'est l'instant saint sinon l'attraction de Dieu pour 

que vous reconnaissiez ce qu'Il vous a donné ?  
 

Ici est la grande attraction de la raison; la conscience de ce qui est toujours là à 

voir, le bonheur qui pourrait toujours être le vôtre. Ici est la paix constante que 

vous pourriez expérimenter pour toujours.  Ici est le déni de ce que vous avez nié 

et qui vous est révélé. Parce qu'ici la question finale est déjà répondue et ce que 

vous demandez est déjà donné.  

Ici le futur est maintenant parce que le temps est impuissant à cause de votre désir 

pour ce qui ne changera jamais. Parce que vous avez demandé que rien ne se 

tienne entre la sainteté de votre relation et votre conscience de sa sainteté. 
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